
gine solaire et éolienne.Cela s’est traduit par le lan-cement des grands travauxd’infrastructures y relatifs.
MODELE• Samedi pro-chain, le président MackySall, devrait procéder àl’inauguration de la cen-trale photovoltaïque de Bo-khol d’une capacité de 20mégawatts (Mw). Elle per-mettra d’alimenter 180000 foyers dans cette zonedu nord-ouest sénégalais.En 2018, ce sera probable-ment au tour des centralesphotovoltaïques de MédinaDakar (29 Mw), de San-thiou Mekhé (30 Mw) et de

Kahone (20 Mw) d’entreren production.Au Sénégal, le taux d’élec-trification est de 57%,selon des données offi-cielles. 30% de foyers enmilieu rural en bénéficient.L’État cherche à dévelop-per des systèmes solaireshors réseaux, avec pourvisée, à l’horizon 2020,d’atteindre 20% d’électri-cité issue du solaire et del’éolien.Au Maroc, grâce notam-ment à la centrale solaireNoor 1 (160 Mw) inaugu-rée, le 4 février dernier, parle roi Mohammed VI, cesont plusieurs milliers de

personnes qui ont désor-mais accès à l’énergie élec-trique.Le royaume chérifien s’estd’ailleurs fixé comme ob-jectif d’atteindre 42% deproduction d’électricitéd’origine renouvelable d’icià 2020. Il devrait y arrivergrâce, entre autres, au com-plexe solaire de Ouarza-zate, à 200 Km au sud deMarrakech.A tout considérer, il seraitprimordial pour le Gabond’élaborer et de s’appuyersur des plans pour l’électri-fication rurale. Lesquels dé-finiront une approcheglobale favorisant notam-ment la prise en comptedes techniques d’électrifi-cation rurale, afin de four-nir au plus grand nombreune énergie électrique àdes tarifs accessibles.Au-delà de l’aspect écono-mique, les énergies renou-velables ont l’avantage depréserver l’environnementet de lutter contre le dérè-glement climatique. La cen-trale de Bokhol au Sénégaldoit permettre d’éviter 25000 tonnes d’émission deCO2 chaque année.Quant à la centrale de Noor1, selon ses concepteurs,elle permettrait d’éviterl’émission de 240 000tonnes de CO2 par an.
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Dans le cadre du Plan stra-
tégique Gabon émergent
(PSGE), notre  pays s’est en-
gagé à promouvoir le dé-
veloppement des énergies
renouvelables, du fait des
insuffisances observées
dans la production de
l’électricité mise à la dispo-
sition, notamment, des mé-
nages gabonais. Mais sa
concrétisation peine à voir
le jour, alors que d’autres
pays africains ont déjà
franchi, avec succès, ce
nouveau cap.

DANS le cadre du Planstratégique Gabon émer-gent (PSGE), le Gabon s’estengagé à promouvoir le dé-veloppement des énergiesrenouvelables, du fait del’insuffisance observéedans la production del’électricité mise à la dispo-sition, notamment, des mé-nages gabonais.Si tout le monde s’accordeà dire que les énergies re-

nouvelables sont une alter-native viable à l’énergieclassique, particulièrementen milieu rural et mêmedans plusieurs quartiers deLibreville pas suffisam-ment alimentés, le constatest que l’engagement despouvoirs publics peine à sematérialiser.la quasi-totalité des villeset villages de notre paysdépendent toujours del’électricité fournie par laSociété d’énergie et d’eaudu Gabon (SEEG), qui jouitd’un monopole dans cesecteur précis. Il y en a quien sont carrément dépour-vus.Du côté du ministère encharge de ce secteur, lesraisons du retard dans lamise en œuvre de l’ambi-tion gouvernementale sus-évoquée sont multiples.Mais la cause principale ré-side au niveau de l’élabora-tion d’une véritable feuillede route et du financementdes initiatives à retenir.Si cet argumentaire peut sejustifier, il reste que l’ondevrait s’inspirer d’un cer-tain nombre de pays qui sesont lancés avec succès

dans le développement desénergies renouvelables,notamment le Sénégal et leMaroc.En effet, au Sénégal, le dé-veloppement des énergiesrenouvelables n’est plusune utopie. Critiqué pourconstruire de nouvellescentrales à charbon, lepays s’est néanmoins lancédans un fort développe-ment de l’électricité d’ori-

Le Gabon devrait s’inspirer des pays ayant réussi le pari
Promotion des énergies renouvelables 

Willy NDONG
Libreville/Gabon

Il est indispensable de mettre des énergies renouvelables à la disposition des mé-
nages gabonais.
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LE Burkina Faso a inau-guré, cette semaine, uneusine de lampes solairesavec l'ambition de trans-former une ressource na-turelle dont il jouit enabondance, les rayons dusoleil, en électricité, uneénergie qui lui fait cruelle-ment défaut.Présentée par ses promo-teurs comme « la toute pre-
mière de fabrication de
lampes solaires à l’échelle
industrielle à s’installer sur
le continent africain »,l’usine a ouvert, jeudi, à Dé-dougou, à 265 Km à l’ouestde la capitale Ouagadou-gou. « Aujourd’hui, c’est le
début d’une grande aven-

ture, celle de mettre à la dis-
position des millions d’habi-
tants du Burkina Faso, qui
n’ont que le soleil comme
éclairage, des lampes so-
laires efficaces, abordables
et durables », s’est réjouiun des initiateurs du pro-jet, le Français Arnaud Cha-banne, lors de la cérémonieinaugurale.Pays pauvre enclavéd’Afrique de l’Ouest, leBurkina Faso a le coût dekilowatt/heure le plus cherd’Afrique. L’électricité estune denrée rare, accessibleseulement à 19% des 19millions d’habitants. Enzone rurale, seules 3% dela population ont le cou-rant contre 59% en milieuurbain, où les coupuressont toutefois fréquentes.Le pays produit 60%d’énergie thermique et 8%d’hydroélectricité, le reste

étant importé de la Côted’Ivoire et du Ghana voi-sins.Les autorités burkinabèont fait le pari du dévelop-pement des énergies re-nouvelables et, surtout, dusolaire pour sortir de cettecarence énergétique. Lepays a lancé, mi-juin, laconstruction d'une cen-trale solaire de 33 méga-watts, « la plus grande du
Sahel », selon Ouagadou-gou.Le marché des lampes so-laires est donc porteurdans un pays où le soleilbrille, voire brûle, 365jours par an. L’usine Laga-zel, qui emploie une ving-taine de cadres etd’ouvriers burkinabè, vaproduire chaque semaine1.500 lampes solaires etcompte en sortir 1 milliond’ici à 2020.

Une usine de lampes solaires
au Burkina Faso

Afrique/Énergie renouvelable

F.A.
Libreville/Gabon(Source : J-A)

Les employés de l'usine de fabrication de lampes solaires au Burkina Faso travail-
lant au montage desdites lampes.
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